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MARIE PLEINE DE GRACE

ET PLEINE DE BEAUTE

rfflfch,«.„t dan« leur esprit et dans leur cœur que UBienheureuse Viebob. en «-cevant de l'ange Gabriel

•T^"" •*« '" '"''"'ne dignité de Mère de Dnv. était
le riège de toute» le» grâces divine., qu'elle était ornéede tous le» dons du Saint-Esprit

; bien ',„. qu'elle
était comme un trésor inépuisable et comme un abîme
mfini de CM même» grftcc», tellement que, wustrsite àu malédiction et participant avec son Fils à la béné-
diction perpétueUe elle a mérité d'entendre Ëli«UH,th,
iMpirée par l'E»pnt-Saint, lui adre8«,r ce. parole. •

Vou. êtes bénie entre toutes le» femme., et le fruitde vo. entraille, ett béni."

De là e»t venu ce intiment non moin. cUir qu'una-nmie des même» Père., que cette Viehoe très glorieuK,pour laqueUe Celui qui est puissant a fait de g3ehos«.. a bnUé d'une abondance de dons célestesTdW
plénitude de grâces et d'une innocence teUe qu'eUe a

rll^T" !î?
"5^'^ '°^'^""*' ^^ ^'^^' o" plutôtcomme

1 apogée de tous les miracle.
; qu'eUe a été ladigne Mère de Dieu, et que, rapprochée de Dieu, autantque le comporte une nature créée, elle s'est élevée au-
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